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Des élèves de seconde de toute la Normandie vivent une semaine d’immersion en anglais au lycée Maurois. -
Crédit Ouest-France

Les élèves de seconde de Normandie ont été volontaires pour suivre une semaine d’immersion

en anglais au lycée Maurois de Deauville. Ils sont 40 et ont une seule consigne, ne s’exprimer

en anglais ! Ce n’est pas toujours facile, mais l’ambiance est très bon enfant.

Reportage

« Bonjour,  tu viens de quel  établissement ? »  interroge Maryvonne Chivard,  la  proviseure du

lycée Maurois. « Tu es autorisé à garder ta casquette dans les locaux de ton lycée ? » « Non,

excusez-moi madame » . Si l’ambiance est bon enfant, et si la proviseure s’adresse en cette

semaine « anglaise  » , en langue anglaise, le règlement est le règlement au lycée Maurois et les

« petits nouveaux », pour cette semaine Normandie langues, l’apprennent à leurs dépens.

À l’initiative de la Région, quarante élèves de seconde, venus de toute la Normandie,  vivent

depuis ce lundi 25 juin, une semaine d’immersion « anglais » , dans le cadre du programme « 

Normandie  Langue »  .  La  Région  Normandie  prend  en  charge  l’ensemble  des  frais :

hébergement, restauration, frais d’organisation des activités et des sorties et rémunération des

différents intervenants - professeurs référents, intervenants étrangers et surveillants d’internat.

Des  enseignants,  des  animateurs  natifs,  des  assistants  d’éducation  bilingue  sont  là  pour

encadrer  les  élèves  qui  par,  « petits  groupes   » ,  ont  à  s’exercer  à  une  chasse  au  trésor,

interroger  le  suspect  d’un  hold-up,  faire  dessiner  une  gravure  à  leur  partenaire  de  jeu,  en

expliquant en anglais, l’image. Les fous rires sont souvent de mise, et le vocabulaire manque

parfois à l’appel…

Pas de quoi décourager les élèves mis en confiance par la notion de jeu. « Il  n’y  a pas de



contrôles, l’ambiance est détendue. » Antonin, principal suspect dans l’affaire du braquage de

banque, est particulièrement heureux de cette formule. « On apprend sans s’en apercevoir » .

Fin de l’immersion, vendredi soir.

Corinne PRINTEMPS.


